
LES membres du Réseaunational des femmes dé-putées (Rénafed) ontquitté l'hémicycle de l'As-semblée nationale, mardidernier, pour se rendreaux côtés des personnesdu troisième âge. Unefaçon pour ces parlemen-taires de célébrer la Jour-née nationale de lafemme, le cœur sur lamain. Autour de leur présidenteCharlotte Nkero Mou-gnoko, elles ont, pour lacirconstance, mis de côtéleurs missions réga-liennes pour apporter leursoutien à ces personnesvulnérables, admises àvivre dans dans des mai-sons d'accueil. Elles sesont rendues d'abord à laFraternité Saint Jean si-tuée à la Vallée SainteMarie, puis à la gériatriede Mélen. Produits de pre-mière nécessité, vivresfrais, légumes et produitsde toilettes composaientles lots remis par lesfemmes parlementairessur les sites visités. «Géné-
ralement, lors de cette
journée, nous avons des
thèmes que nous débattons
autour de séminaires sur
l'autonomisation de la
femme. Mais aujourd'hui,
nous avons décidé de faire
autre chose. Faire preuve
de solidarité parce que

nous savons quelles sont
les difficultés qui existent
dans ces structures. En
tant que femmes, mères,
enfants nous avons été sen-
sibles aux cris régulière-
ment lancés par les
responsables de ces éta-
blissements en charge de
nos vieux», a indiqué MmeNkero Mougnoko. Un avis partagé par Ger-trude Mfono Edou, quipense que cette initiativeest tout à fait naturelle. «
Nous sommes des femmes
et avons donc ce sens du

partage, qui fait qu'on ne
puisse pas se réjouir sans
penser à ces personnes vul-
nérables. Ce sont surtout
des moments d'émotion,
parce que la vieillesse est le
chemin de tout le monde.
Quand on est jeune, on ou-
blie qu'on arrivera à ce
stade où ce sont d'autres
personnes qui devront s'oc-
cuper de nous. Il n'est donc
pas normal d'abandonner
nos proches alors que nous
aussi allons passer par ce
même chemin», a-t-elleconclu.

Au chevet des personnes du
troisième âge 
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S'ASSURER du respectpar les fonctionnaires depolice des lois et règle-ments et des règles dedéontologie, pour soi-gner l'image peu relui-sante de ce corps desécurité. C'est l'une despremières missions dé-volues au nouvel inspec-teur général des Forcesde police nationale(FPN), le colonel NoëlNgabima, installé dansses fonctions hier. Saprise de service a été of-ficialisée par le ministrede l'Intérieur, LambertNoël Matha lui-même,pour montrer l'impor-tance que les plushautes autorités dupays, en tête desquellesle chef suprême desforces de défense et desécurité, attachent à

Haro sur certains policiers !
Installation de l'Inspecteur général des Forces de police nationale, hier

F.M.MOMBO
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Le ministre de l'Intérieur, les promus et le commandement
en chef des FPN, après la cérémonie d'installation.
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Charlotte Nkero Mougnoko, présidente du Rénafed,
remettant un bon d'achat de médicaments à la

pharmacie des Forestiers.
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Une vue des produits offerts aux personnes du 3e âge.
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cette haute fonction. Le ministre de l'Inté-rieur a justifié le choixdu promu par le fait que« vous avez la personna-
lité, le parcours, les capa-
cités et les aptitudes
requis pour assumer ces
responsabilités. » Puis, ila indiqué n'accorderaucun état de grâce aunouveau policier des po-

liciers. Non sans lui com-manditer un audit géné-ral des services et lecontrôle des personnels,même de manière inopi-née, dans le cadre dufonctionnement des ser-vices actifs, les commis-sariats et les servicesopérationnels, afin des'assurer de leur bonfonctionnement. Notam-

ment en ce qui concernel'accueil réservé au pu-blic et le traitement desdossiers, des enquêtes etles plaintes, nom-breuses, qui leurs sontsoumises. Ensuite, à re-gret, Lambert NoëlMatha a relevé la multi-plicité des griefs faits àleurs services et auxagents qui s'illustrent,parfois, par des actes oudes comportements quin'honorent pas la noblemission confiée à la Po-lice. « Nous nous rendons trop
coupables de certaines
faiblesses, de favoritisme
dans les commissariats,

de clientélisme. Et notre
crédit, qui n'est malheu-
reusement pas illimité, ne
cesse de s'éroder, à cause
des agissements de cer-
taines personnes qui, de
ce fait, ruinent le travail
formidable fait par d'au-
tres personnes dans d'au-
tres situations », a-t-ilmartelé. S'adressant par-ticulièrement au promu,le ministre de l'Intérieurlui a demandé de mar-quer un changement decap pour que, progressi-vement, la police re-trouve ses lettres denoblesse et renverse lacourbe de défiance quiest réelle. 

Quant au promu, il a nonseulement remercié lechef de l’État et tousceux qui ont milité poursa nomination, maisaussi assuré le ministrede l’Intérieur que sonéquipe et lui ne ménage-ront aucun effort pourmériter la confiance pla-cée en eux. Soulignons qu'au-delàde l'Inspecteur général,ses adjoints et tous lesautres inspecteurs ontégalement été présentésofficiellement au minis-tre de l'Intérieur, qui lesa renvoyés à l'exercicede leurs nouvelles fonc-tions. 

Le ministre de l'Intérieur installant le nouvel inspecteur général des Forces de po-
lice nationale en présence de nombreux officiers de ce corps (Photo de droite).


